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LE JEU DES ECHECS AU CANADA
Jouait-on aux échecs en la Nouvelle-France ?
Je n’ai pas encore vu de texte qui renseigne sur ce point. Pour le 

moment,, la plus ancienne mention du jeu qui me soit connue date du 
dix-huitième siècle. Elle existe, dans l’étude consacrée à. l’imprimeur 
Fleury Mesplet par le numismate' B.-W. McLachlan. (Ottawa, 1916).

Au nombre des documents que M. McLachlan a recueillis pour son 
ouvrage dans la collection Haldimand (archives fédérales), et qu’il repro
duit en appendice! on remarque une chanson sur les échecs signée Ânôriy- 

et dont l’auteur était le B. P. Bernard Well, jésuite belge, venu au 
Canada en 1756. Ce religieux' résida à Montréal entre 1777 et 1791, 
date de sa mort, et il aurait, au témoignage de l’éditeur, publié divers 
articles dans la Gazette de' Mesplet, sous le pseudonyme de Anonyme„

* * *

me

L’autorité surveillait MèSplet eh 1779. On prétendait qu’il laissait 
son périodique,des articles subversifs. 'Rendu nerveux parparaître dans

les plaintes nombreuses que l’on portait contre lui, Mesplet crut faire un 
bon coup en envoyant au gouverneur Haldimand le manuscrit d’une 
chanson que le P. Well lui avait remis.

Evidemment, l’imprimeur avait ' ou voulait faire croire qu’il avait 
aperçu des allusions épouvantables dans le manuscrit en question.

Mesplet avait-il tort, avait-il' raisoti? Le lecteur en jugera. La 
chanson est, intéressante et mqrite d’être lue, elfe démontre que les échecs 
étaient connus des Canadiens en 1779, cela suffit pour donner à, cette poésie 

droit d’entrée dans l’histoire du jeu des échecs au Canada.son
* * *

EN PARLANT DIT JEU DES ECHECS

CHANSON

1
Sur le jeu que j’ai dans les mains,
Le sort n’étend pas .ses caprices;
Ce sort qui, parmi les humains, 
Couronne si souvent les vices.
Combien d’hommes aux premiers rangs 
Que le seul hasard a fait grands.


